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Nous avons lu… 

Trop c’est trop 

aul Krugman, brillant économiste américain, vient de publier un article dans le New-York Times Maga-
zine. Cet article, traduit en partie dans le Courrier international du 9 janvier, fait jaser aux Etats-Unis et ne 
passe pas inaperçu en France. Par exemple, c’est le thème central d’un « point de vue » de Denis Clerc 

dans Alternatives économiques de février 2003. 

Reprenons tout d’abord la conclusion de Denis Clerc, 
présentée sous la forme d’un vœu : « Que ceux qui 
nous gouvernent, très tentés par le modèle américain, 
lisent de temps à autre Krugman ». 

Mais quel est donc l’objet de l’article de Krugman ? 
L’économiste rappelle qu’aux Etats-Unis, résume Denis 
Clerc, « les riches sont devenus plus riches, les pauvres 
plus pauvres ». A titre d’illustration, entre 1998 et 2001, 
« le dixième le plus défavorisé des ménages a vu son 
revenu baisser de 400 dollars par an, le vingtième le 
plus favorisé l’a vu augmenter de 10 000 dollars ». 

Tout cela est connu, mais là où Krugman dérange, c’est 
lorsqu’il écrit que « l’inégalité aux Etats-Unis a atteint un 
niveau tel qu’elle est devenue contre-productive ». 
Denis Clerc explique que le spectacle de ces riches qui 
étalent leur richesse – car gagner de l’argent lorsqu’on 
en a déjà beaucoup sert d’abord à éblouir les autres – 
écœure ou décourage plus qu’il ne stimule. Passé un 
certain seuil, nous dit Krugman, l’aiguillon devient 
poison : les effets délétères de trop de richesses décou-
ragent ceux du bas et transforment ceux du haut en 
prédateurs, parce que « too much is not enough », trop 
n’est jamais assez… 

Des journalistes fabriqués dans un moule 

n France, il n’est pas obligatoire d’être diplômé d’une école de journalisme pour être titulaire d’une carte 
de presse et exercer le métier. Neuf établissements sont agréés, dont deux prestigieux : l’Ecole supé-
rieure de journalisme, à Lille, et surtout, à Paris, le Centre de formation des journalistes (CFJ). Issu de la 

Résistance et porteur d’une conception rigoureuse de l’éthique professionnelle, le CFJ a longtemps 
influencé l’exercice du « quatrième pouvoir » en France. 

Mais aujourd’hui ? Diplômé du CFJ (promotion 2002), 
François Ruffin livre une enquête, dans Le Monde diplo-
matique de février 2003, au cœur du Centre de for-
mation « saisi par l’argent-roi ». Le journalisme est 
devenu « moins souvent citoyen que lucratif ». Dans le 
contexte d’une conquête de l’Audimat et d’une quête de 
profit, le vide intellectuel et le discours libéral 
caractérisent l’orientation actuelle du CFJ. Préoccupant 
quand on sait que c’est de là que sortent et sortiront les 
grands cadres de la presse française. 

Dans l’enseignement, écrit François Ruffin, prédominent 
la mise en forme et la mise au format, avec des pres-
criptions qui se suivent et se ressemblent. La question 
du sens, elle, ne se pose pas. Les nouvelles aux 
conséquences diplomatiques ou sociales passent à la 
trappe, tandis que prime désormais l’intérêt immédiat de 

l’audience, qui vaut au sujet d’être rebaptisé 
« d’actualité ». 

Pour François Ruffin, le CFJ n’apparaît guère comme le 
creuset d’une réflexion critique sur le monde, encore 
moins sur le journalisme. Pas question d’inviter des 
intervenants qui pourraient introduire une distance 
critique puisque les formateurs s’efforcent, à l’inverse, 
d’inculquer aux étudiants des croyances : il est évident 
qu’il faut produire vite… Il est évident qu’il faut attirer le 
public… Il est évident qu’il faut prévoir le tiercé, la 
météo, la Bourse… Et c’est d’autant plus évident qu’on 
ne se penche jamais sur ces évidences. Le modèle est 
donc impossible à contester au nom d’un avant (ignoré), 
d’un ailleurs (inconnu) ou d’un autrement (informulé)… 
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Ce long article n’intéresse pas seulement les étudiants 
ou anciens étudiants du CFJ, ou même plus largement 
tous les journalistes ; il intéresse tous les citoyens car il 
peut leur inculquer la nécessité d’un regard critique par 
rapport à toute l’information qui les envahit. 

Source : François Ruffin, « Conformisme à la 
française : le Centre de formation des journalistes saisi 

par l’argent-roi », Le Monde diplomatique de février 
2003 (pages 26 et 27). Le mensuel (32 pages) est 
vendu en kiosque au prix de 3,80 €. 

François Ruffin vient par ailleurs de publier Les petits 
soldats du journalisme aux éditions des Arènes (276 
pages – 15 €). L’ouvrage est illustré d’une trentaine de 
dessins originaux réalisés par Faujour. 

 
 
 

 

Actualités nationales 

Conseil de développement : sursis prolongé 

Le mercredi 29 janvier, l’Assemblée nationale a rejeté 
l’amendement visant à rendre les conseils de dévelop-
pement facultatifs dans les futurs pays. Cependant, 
dans le processus législatif de la navette, il reste à 
savoir ce qu’en dira le Sénat. 

Par ailleurs, les députés ont adopté deux amendements 
visant à simplifier la création d’un pays, en fusionnant 

les deux phases actuelles d’élaboration de son péri-
mètre (reconnaissance d’un périmètre d’étude et mise 
en place du périmètre définitif). Ce serait désormais aux 
élus de délimiter le périmètre du pays – le préfet se 
contentant de « vérifier » et de publier le périmètre par 
arrêté. La phase préalable de reconnaissance du 
périmètre d’étude serait supprimée. 

 
 
 

 
Nous avons reçu… 

 
Institut national de la statistique et des études 
économiques (INSEE), « Des départements ligériens 
qui se ressemblent », Etudes n° 12 de janvier 2003 (4 
pages). 

Cette étude fera l’objet d’un article dans la pro-
chaine Lettre du CEAS. 

Institut national de la statistique et des études 
économiques (INSEE), INSEE Première. 

 « La participation électorale au printemps 2002 – 
de plus en plus de votants intermittents », n° 877 
de janvier 2003 (4 p.). 

Lors des élections présidentielles et législatives du 
printemps 2002, près de neuf électeurs métropolitains 
inscrits sur les listes électorales sur dix ont participé à 
au moins un scrutin. Toutefois, moins d’un sur deux a 
voté à tous les tours possibles. La participation 
électorale augmente avec l’âge jusqu’à 70 ans, en 
partie parce que les jeunes sont moins réguliers que 
leurs aînés. Les personnes moins diplômées ou celles 
qui, en 1999, étaient au chômage ou dans un emploi 
temporaire, ont moins souvent voté que les autres, et 
beaucoup d’entre elles sont systématiquement 
abstentionnistes. Etre inscrit dans une commune 
rurale, être propriétaire de son logement et vivre en 

famille sont, en revanche, des facteurs favorables à la 
participation électorale… 

Institut national d’études démographiques (INED), 
Population et Sociétés, « Femmes et hommes ne sont 
pas égaux face au handicap », n° 386 de janvier 2003 
(4 pages). 

Direction de la recherche, des études, de l’éva-
luation et des statistiques (DREES), Etudes et 
Résultats. 

 « Les opinions des Français en matière de retraites 
de 2000 à 2002 », n° 210 de décembre 2002 (10 
p.). 

 « Les bénéficiaires de la CMU au 30 juin 2002 », 
n° 211 de décembre 2002 (6 p.). 

Economie et Humanisme, n° 363 de décembre 2002. 
Dossier : « Vaincre l’illettrisme » (pages 7 à 66). 

Première partie : l’ampleur d’un phénomène – 
déchiffrer l’illettrisme ; seconde partie : actions, 
méthodes et politiques – pour tous, accéder aux 
savoirs de base. 

 


